
Deux accidents de tramway 
i Marcq-en-Baiœul 

UM mtomobik 
ttt happée tt broyé» par la Hongy 

au Croisé-Laroche 
Le c f c u f « a r ett p t h w w t bies*é 

D e u x a c c i d e n t ! qui eurent pour théâtre le 
Grand Boulevard Tiennent encore d 'augmen­
ter la l i s te d e s n o m b r e u s e s v i c t i m e s de c e t t e 
a u t è r e d a n g e r e u s e . l ie premier s 'est produit 
fin Cro i se -Laroche d a n s d es c i rcons tances 
part i cu l i èrement trag iques . 

* Mardi. Jour de l 'an, vers 11 heures , un 
. t r a m w a y M o n g y venant de U l l e d a n s la di­
rect ion de Tourco ing , condui t par le mécani ­
c i e n Joseph V e r k e m p l n c k . 2 9 a n s , domic i l ié 
Il Marcq-en-Barœul . rue Cbnffart, v e n a i t de 
qui t ter l 'arrêt dn Croisé-Laroche . Tout -a -
coup , un c h o c v io lent s e produis i t a l 'avant 
de la motr ice , a lors que le cor .-oi é ta i t arrivé 
A l 'entrée du c h e m i n de la r é p i n l ê r e . La 
lourde vo i ture parcourut encore environ d ix 
m è t r e s e t auss i tô t !a foule s 'empressa sur la 
c h a u s s é e . C n spec tac le affreux s'offrit aux 
j e u x des curieux ef frayés . U n e auto se trou­
va i t là Coincée en tre le t r a m w a y et un py­
l ô n e p lacé en tre l e s deux vo ie s . D e l ' a m a s 
d e ferrail les difformes sorta ient d e s g é m i s ­
s e m e n t s . Auss i tô t les secours s 'organisèrent . 

' jjg chauffeur d e la voi ture râlait , t e n a n t 
encore entre s e s m a i n s le vo lant . Les sauve-

i teurs finirent de démol ir la toitnre de l 'anto 
et a grand'pe lne , l l s parvinrent à retirer le 
ma lheureux couvert de sang . 

Transpor té au Café d e l 'Etoi le , t e n u par 
M. Le P e n , où se trouve le pos te de secours 
dn « Nord-Touris te », le b l e s sé reçut les so ins 
d e M. le docteur Masson , qui d iagnos t iqua 
une forte c o m m o t i o n cérébrale e t une frac­
ture probable du crâne . 

Auss i tô t , le sous -br igadier Leplat d e m a n d a 
à l'hôpital de Tourcoing une a m b u l a n c e 
i iu'on a t t e n d i t e n vain . H e u r e u s e m e n t un 
automobi l i s te , M. De lahousse , demeurant 
Boulevard de Tourcoing, s'offrit fl, conduire 
le b lessé d a n s M voiture. 

D e l 'enquête m e n é e par M. J a c q u e m e t . 
c o m m i s s a i r e de police, il résulterait que le 
chauffeur, M. J u l e s Baisez , â g é de 2T ans , 
demeurant fl Tourco .ng , rne du Uaze , 1)2, 
an serv i ce de M. Liénart-Vernier , te inturier , 
rue Verte, v e n a n t de Tourco ing e t voulant 
e m p r u n t e r le c h e m i n de la Pépinière pour se 
rendre â Roubaix , a v a i t é té ébloui par le 
sole i l ce qui l 'aurait empêché de voir le 
t r a m w a y . 

De l 'auto 11 ne reste plus qu'on a m a s de 
ferrai l les qni furent transportés d a n s un ga­
r a g e vois in afin de n e pas entraver la c ircu­
la t ion . Quant au t r a m w a y , il a subi du sé ­
r ieux dégars matér ie ls . 

Au Buisson, un piéton est écrasé 
par le tramway 

U n antre acc ident , qui heureusemeut 
n'aura pas de su i tes graves , e s t survenu au 
Buis son , fl l ' intersection des territoires de 
U l l e et de Marcq-en-Barœul . Le w a t t m a u 
d'nn t r a m w a y v e n a n t de Lille, M. Léon Van-
boabeeke. 5 0 ans . demeurant rne de Rouges -
Barres , cour St- .Martin, 5 , vena i t de qui t ter 

l'arrêt quand, fl deux mètre s de lui, il aper­
çut , d i s smlu lé derrière un pylône , un h o m m e 
qui voulut traverser la voie . Le mécanic i en 
bloqua s e s fre ins , m a i s il é ta i t trop tard, le 
malheureux fut v i o l e m m e n t précipité sur la 
c h a u s s é e . 

Transporté au Café du Buisson , t e n u par 
M. Carnler, U reçut les so ins d e M. l e doc­
teur Batai l le , qui d iagnost iqua l ' écrasement 
des do igts du pied droit. M. J a c q u e m e t , 

c o m m i s s a i r e de pol'ce, a p p r r f a u cours de son 
enquête qu'il s 'agissa i t d'un n o m m é Désiré 
Dorvoor, domic i l i é a F iers -Breucq, rue Fai-
dherbe. Celui-ci a é té reconduit a *eon domi­
cile. 

«"• tournai rie tt nu Unir 

LA LIQUIDATION 
de* 

Coopératives de reconstruction 
U n e assemblée des présidents d'Unions 

i la préfecture, du Nord 

Mercredi mat in . M. de La Grange , consei l ­
ler général , a présidé la s é a n c e de la Fédé 
rat ion d e s S o c i é t é s coopérat ives de recons­
truct ion d a n s le Nord. Etaient é g a l e m e n t 
présents MM. Ti l loy . contrôleur déporte-
menta l d e s S e r v i c e s de la Reconst i tut ion : 
Cerlier-Caffiéri , d é p u t é : Le Glaj-. conse i l ler 
généra l . 

On a e n v i s a g é la l iquidation de c e s diver­
s e s soc i é t é s pour les a n n é e s 10,29 et 1 0 3 0 : 
d a n s deux ans , on peut donc env i sager que 
c e t t e l iquidat ion sera complè te . Ce résultat 
sera cb tenn tant en raison d e s subvent ions 
que fournira l 'Etat q u e d e s sacrif ices que l e 
Consei l généra l est déc idé a consent ir . 

Le personnel e m p l o y é devra donc être 
c o n s e r v é pour procéder a 1'apnrement des 
c o m p t e s . Pour les soc i é t é s dont le reste fl 
p a y e r est é v a l u é a une s o m m e inférieure a 
3 0 0 . 0 0 0 francs , d e s s o m m e s e n e s p è c e s 
seront a l louées . Pour les autres , on ne don­
nera e n e s p è c e s qu'une part ie ; les soc i é t é s 
devront ponr le reste , se procurer d es res­
sources ' l 'emprunt, l'ouï une s o m m e de trois 
c e n t mil le francs par e x e m p l e , on donnera 
2 5 0 . 0 0 0 francs environ ; le - e s t e sera fourni 
par les e m p r u n t s , a v e c na ture l l ement ia 
re tenne normale d e v ing t pour cen t . 

Ment ionnons en t erminant qu'il res te 
environ 4 0 . 0 0 0 c o m p t e s à l iquider. 

Une épicière est tuée 
à coups de couteau 
dans sa boutique 

à Hénin-Liétard 
Un entant, témoin du meurtre, 

est grièvement blessé 
par l'assassin 

U n crime abominable, qui a fa i t deux vic­
t imes et dont le vol a été le mobile, a mis en 
Émoi la petite ville d'Hénin-Liéiard. Voici les 
circonstances d a m lesquelles le forfa i t a été 
accompli : 

Vei •> 20 heures, dans la soirée de lundi à 
mardi, une femme d'Hénin-Liétard se rendait 
à une épicerie tenue par M°" V' Crème, rue 
El ie-Oruvel le , en vue d'y effectuer quelques 
achats. 

Un peu avant d'entrer dans l'épicerie, son 
attent ion fut att irée p a r les cris p la int i f s d'un 
enfant , qu'elle aperçut g isant sur le trottoir 
au milieu d'une marc de sang. 

La femme, croyant à un accident d'antomo-
tUe, s'empressa de relever le gamin , qu'elle 
transporta à une pharmacie voisine. 

A y a n t remis l 'enfant entre les mains du 
pharmacien, elle revint sur ses pas à seule Un 
de se rendre à. l'épicerie pour y effectuer ses 
achats. 

Quand elle entra daus le ma»as iu , il était 
césert . 

Pensant que M""* Crème, qui est âgée de 
b7 ans, se trouvait daus sa cuisine et qu'elle 
ne l'avait po int entendue sonner, elle fit quel­
ques pas pour y pénétrer elle-même. 

Soudain , elle aperçut la malheureuse épi­
cière couchée sur le sol derrière le comptoir , 
baignant dans son sauq- et ne donnant plus 
s igne de vie. 

Le tiroir-eaiï.-o avait été fracturé et il s e 
trouvait vide à côté de la victime. 

La cliente, affolée, voulut porter secours à 
l 'épicière: raalheureu-enicnt, celle-ci avait 
cessé de vivre. 

La el iente retourna aussitôt à la pharmacie 
où s e trouvait l 'enfant qu'elle avait relevé 
céans la rue quelques instants auparavant 
devant la porte de l'épicerie. 

L'enfant avait repris ses sens et il put expl i ­
quer aux gendarmes les condit ions dans 
lesquelles il avait été blessé dans le magasin 
même de la veuve Crème. 

Il raconta qu'au moment où il entrait dans 
l'épicerie, il v i t un homme qui lui demanda 
ce qn[il voula i t : au même instant, il aperçut 
un ruisseau de sang derrière le comptoir. Vpu-
lant e rendre compte , il fit quelques pas en 
avant et aperçut l'épicière qui gisait inanimée. 
A u moment précis où il faisait cette constata} 
t ion, l ' individu le f rappai t de deux coups de 
couteau, le blessant grièvement. 

Ensuite , il disparaissait dans la nuit. 
Réunissant ses forces, l 'enfant réussit ù :a 

traîner dans la rue, où il fut trouvé. 
Dans la matinée de mardi, le Parquet de 

Béthune, représenté par M. Guillot, substitut 
et M. Dutil leul , j u ? e d'instruction, est des­
cendu à Hénin-Liétard et s'est livré à diverses 
constatat ions dans la maison du crime. 

If. Lecat, médecin-légiste à Bi l ly-Montigny, 
a prat iqué l 'autopsie du cadavre de M"* V"v« 
Crème et a fait connaître aux magistrats le 
résultat de l 'opération pratiquée. 

U n su je t polonais , Knicc i szwsk i , qui avait 
été arrêté à Courcellos-lez-Lens, dans la nuit 
de lundi à mardi, a été remis en liberté, 
l'enquête ayant démontré qu'il n'était pour 
rien dans cette triste affaire. 

U N O R D R E D U J O U R 
D E S O U V R I E R S D E L I M P R I M E R I E 

A R O U B A I X - T O U R C O L N G 
Nous a v o n s reçu la c o m m u n i c a t i o n sui­

v a n t e : 
« Les ouvriers de l ' imprimerie de Roubaix-

Tourcoinjr, réunis le 2 j a n v i e r 1 9 2 9 e n 
a s s e m b l é e g é n é r a l e ; après avoir entendu les 
e x p o s é s d ivers du conflit en cours , cons ta tent 
le peu de c h a n g e m e n t survenu d e p u i s , le 3 
d é c e m b r e 1 9 2 8 . s e déc larent f e r m e m e n t dé­
c idés a a t tendre tous les accords poss ib le s ; 
déc ident de renouveler une d e m a n d e d'en­
trevue à MM. les maî tres - imprimeurs . 

» Le Groupement du St/ndicaî ouvrier. » 

ONZE MILIT/ NTS COMMUNISTE? 
SE SUICIDENT 

Moscou, 1 janvier . — Une très forte émo­
tion a été provoquée ces derniers jours à Mos­
cou, par le suicide consécut i f de onze mili­
tants des « Jeunesses communistes » de la 
ville de Lye-va, dans l'Oural. 

L'enquête ouverte à ce sujet et dont des 
résultats sont maintenant publ iés par la 
Pravda dn Cousomol, a montré que les j eunes 
communistes de cette ville, las de la vie ou 
déçu» par la réalité soviétione, ont forme 
récemment une « Ligue de la mort », une 
organisat ion de propagande du suicide, dont 
faisaient part ie les jeunes gens des deux 
s c - e s . Un certain Jean Bresguine. militant 
très populaire , a ouvert la s inistre série. Ou 
l'a trouvé pendu dans sa chambre. Dans la 
lettre adressée à ses camarades, il priait de 
lui faire un « bel enterrement ». 

Les membres de la T igue. après avoir fait 
une collecte, ont exécuté ce vœu. 

Deux jours après , le secrétaire de la cellule 
iocaJe a reçu une lettre provenant d'une jeune 
fille. Fa ine K e v e l b s t y , membre de la Ligue, 
l ' informant qu'elle s'est donné la mort dans 
une forêt des environs. 

Deux jours a-irès. on a découvert le> corps 
fie deux autres jeunes filles communistes . El les 
écrivaient dans la lettre laissée, qu'elle? étaient 
déçues et qu'elles voulaient qu'on 'es enterre 
en robes roses. 

Au eoars de la semaine suivante , sept 
antres membres de la Ligue, tous commu­
nistes, *e suicidèrent. 

-MERCREDI 2 ET JEUDI 3 JANVIER 1929-

Chronique Locale 
ROUBAIX 

AUJOURD'HUI JEUDI 3 JANVIER : 
Aujourd'hui, sainte Geneviève, 
Soleil : Lever s 7 h, 46; coucher à 16 b. 51. 
Lune : Dernier quartier du 2; nouvel,e le 11. 
Consultation de nourrissons du Comité Roubaisien 

fi.' Protection de 1 Enfance : 10 h.. Ecole dee «lies, rua 
10 h., Ecole maternelle, rue de Flandre, U ! 

l'Indo» 
15 h. 30. Bsole Pratique, plare Notre-Dame. 

A 20 h„ Hippodrome-Théâtre ; Gala au, profit du 
Timbre antituberculeux. 

LA SOIKÉE DE GALA 
au profi. de la fu te aDi i ikraf ise 

un neu ce soir 
Ce Soir, ù l 'HIppodrome-l 'héûtre . sera 

d o n n é le grand concert de gala a u profit du 
t imbre ant i tuberculeux. La sal le , nous n'en 
doutons pas, sera comble . D'abord, parce 
que l e bénéfice de c e t t e soirée ira fl une 
œ u v r e é m i n e m m e n t in téressante et que Rou­
baix ne reste j a m a i s insens ib le aux appels 
a la généros i t é qui lui sont fa i t s , et e n s u i t e 
purce que c e concert sera l'un des plus beaux 
qui a ient é té donnés sur notre seèue . 

Le Comi té d'organisat ion a bien fa i t los 
choses e t le p r o g r a m m e qu'il a mi s sur pied 
es t de nature , par sa variété et la valeur des 
ar t i s tes qui l ' interpréteront, , A donner sa t i s ­
fact ion a n s plus diff ici les. 

La part ic ipat ion des principales vedet tes 
de la troupe, si réputée e t si a i m é e en notre 
vil le , du Théâtre Itoyal de Uand, assure à 
c e sa la un magnifique" succès . 

L'orchestre, dirigé par M. Duhamel , inter­
prétera, en ouvrant ce spectac le le cVisont io» 
do Ratez , puis s e feront entendre les ar t i s tes 
d t G a n d : Mme Anghel , la bri l lante c h a n ­
teuse légère , tour .1 tour Lakmé, Ros ine , 
Violet ta , dont la voix superbe donne? aux 
enivres qu'elle interprète des beautés nou­
vel les et dont la dis t inct ion en scène est un 
plaisir de cho i s pour le s p e c t a t e u r : Mme de 
S w e t s k a , dont on n'a pas oubl ié la sa i s i s ­
sante interprétat ion de la mère de « L o u i s o , 
oîi sou except ionne l organe de niezzo fit 
s e u s u t i o n : M. Tougne , le mervei l leux ténor 
qui , c h o s e rare, a la force e t le c h a r m e , a ins i 
qu'il l'a montré dernièrement dans « Roméo » 
et d a n s « Werther » : M. De Quick, le puis-
s au t baryton qui s 'est m a n i f e s t é d a n s l e 
r t l e de Oapulet, de « R o m é o et Ju l ie t te ». 

( e s d i s t ingués ar t i s tes interpréteront le 
programme s u i v a n t ; 

M. De Quick: « Pa i l la s se «, de Léonca-
val lo . et « L'Africaine », do Meyerbeer. 

M"* A n g h e l : « La Trav ia ta » (Grand Air) 
de Verdi, et « Mireille » ( V a l s e ) , de Gou-
nod. 

il. T o u g u e : « SlgurJ », do Reyer , e t 
<r L'Africaine », de Meyerbeer. • 

M"* de S w e t s k a : c Samson », de Sainr-
SaPns, et * J'ai Pardonné », de S e h n m a n u . 

M. Lechantre , l 'excel lent v io loncel l i s te , 
interprétera ens u i t e « Kol Xidre ». de Max 
Druek. a c c o m p a g n é au piano par Mme Bulté-
Carpentier. M. Llév in-Poul in . inonologuis te . 
difa « L ' H o m m e » ; puis MM. Dusausoy e t 
Carpentier interpréteront une « Tarente l l e » 
pour flûte et c lar inet te . i 

Après le premier eotr 'acte ci l 'exécut ion 
par l 'orchestre de l 'ouverture dn « Barbier 
de Sévl l le ». de Ross inl , le rideau ;-e lèvera 
sur une comédie « Poil de Carotte », dont 
les rûles seront tenus par Mme* Meseure et 
Ccket , M. Verschet e t M"* Rose Dés iré . 

Ce magnif ique gala prendra tiu par l'iuter-
p ié ta t ion du trois ième ac te de « Werther ». 

M"" de S w e t s k a interprétera le rôle de 
Cbarlotte . M"* Anghel , celui de Sophie , et 
MM. T o u g n e et De Quick. re spec t ivement 
ceux de W e r t h e r et d'Albert. 

Nons ne doutons pas qu'un tel programme 
ne reçoive l 'approbation de tous et nous 
a v o n s la cert i tude que le gala du t imbre 
ant i tuberculeux , par le s u c c ' s qu'il obt iendra, 
permettra d'intensif ier la grande offensive 
entreprise contre le mal le plus pernicieux 
qu'ait connu l 'humanité . 

LE GALA DE T.SJ?. 

M. EDOUARD BELIN 
LE CÉLÈBRE INVENTEUR 

DE U RADIOPHOTOGRAPHIE 

sera demain à Roubaix 
C'est d t m a i n vendredi a 2 0 h. que se dé­

roulera en l 'Hippodrome-Théâtre de Roubaix . 
le grand gala de T. S. P., organisé par le 
c Radio-Club du Nord de la Praince » a v e c le 
patronage du u Journal de Roubaix . » Cet te 
mani fe s ta t ion scientif ique sera cer tes unique, 
non s e u l e m e n t c n notre ville, ma i s en notre 
région. 

M Edouard Bel iu , le célèbre Inventeur 3e 

La soirée du Cercle Militaire 
Les cartes d'entrée au bal organi sé par le 

Cercle Militaire, flans les sa lons du Cercle 
de l 'Industrie , au l bénéfice de la « Soc ié té 
nat iona le d'entr'aiile de la Légion d'honneur » 
qui aura lieu sani di prochain 5 janvier à 
21 h. 15 sont d e m a n d é e s de partout. 

Assurés de ia présence do M. le général 
Laça rel ie , c o m m a n d a n t le f corps d'armée 
il'- M ie général Bossu , c o m m a n d a n t de la 
1 " subdiv is ion de région, d'officiers supé­
rieurs de la g.iruie-'tn de Lille, de notabi l i tés 
du c o m m e r c e et de l ' industrie de Roubaix-
Tourcoin'it. 1 s organisateurs remercient 
d 'avance tous ceux qui se souveuanr des ser­
vices rendus par !• s poilus de la grande 
guerre, veulent protiv i- â leurs vai l lants 
che f s , leur s y m p a t h i q u e admirat ion . 

*Kn effet, n 'est -ce pas une oceaatoa uu'que 
pour eux >'e porter leur obole fl c e t t e oeuvre 
de la Légion d'honneur, soi ' iéîé qui vient en 
a ide aux décorés qui sont dans le besoin. 
De plus, parmi le* off iciels de la guerre 
1!»14-11>1S. beaucoup sont des e m p l o y é s , voir 
m ê m e des ouvriers , auss i tons ceux qui s'in­
téressent â leurs ef lo ' fs , leur font grand 
plaisir, surtout e n ns ant il ia soirée orga­
n i sée par l e Tercle dont i ls font partie . 

Xon seu lement nons fa i sons un chaleureux 
appel près de nos c o n c i t o y e n s ponr qu'Us se 
procurent des car tes . do.,t le prix e«t de 
quarante francs , au 4H de la n:e de la Gare, 
mai s auss i qu'i ls a s s i s t ent eu grand nombre 
il la soirée, pouf honorer ceux qui se sont 
dévoués pour la défense du territoire. 

HALLE FLIPO. — Benrre 24M, extra 2 . .50 
et 30. fîruvère 17. Hollande II . Margnrine !>.40. 
Pain d'épices, 6.:M; Biscuits, 6.Ô0 a 11 fr. 05+d 

Un bclinogramme 

la Radiophotographle fera une démonstrat ion 
sensa t ionne l l e de se s dernières découvertes , 
a v e c In col laboration de notre s tat ion régio-
nule Radio P.T.T. Nord. Cet Illustre savant 
a promis de réserver au public la primeur 
d une démonstrat ion toute spéciale et depuis 
quelques jours, s e s ingénieurs sont occupés 
d a n s notre vi l le au m o n t a g e des -ppare i l s , 
e t qui démontre l 'ampleur des expér iences 
qui seront réal isées . Cel l fs-ci seront le com­
plément d'une conférence fai te par notre 
céK'bre inventeur français , a c c o m p a g n é e de 
project ions lumineuses . 

L'annonce d'un;' telle mani fes ta t ion sc ien­
tifique, é ta i t suscept ib le de faire affluer a 
elle seule . le pnbMc tu , 'Hippodrome-Tbéatre 
de Roubaix', et cep ndant . le c o m i t é organisa­
teur a tenu à faire mieux. C'est ainsi qne 
,-era fa i te une causer ie sur le Rôle de la 
T .S .F . dans l 'Aviat ion, par un* d ' s personna­
l ités des pins compétente* eu ce t te mat ière . 
Cet te ut i l i sat ion a renforcé) la sécuri té d e la 
nav igat ion aér ienne, et une conférence sur 
c - sujet ne manquera pas d' intéresser v ive­
m e n t le public. La grand lilm de la <r Radio 
Française » projeté sur l 'écran, fera auss i 
connaître l 'évolution de la T .S .F . en France . 

Cne exce l l ente partie artistif ,n" complè te 
agréab lement le programme, Mme Leraoine. 
1 prix du Corserva lo ire de Lil le déc lam ra : 
« Etre F r a n ç a i s ». L i mus ique du f.i' régi­
m e n t d' infunterie n 'ayant pu se rendre libre 
pour lo 4 janvier , a é t é remplacée par la 
Concordia Harmonie . Cet te exce l l en te soc ié té 
r t u b a i s i e u n e qui ne ce s se de progress-r . a 
bien voulu prêter son concours et contribuera 
au succès de ce t te man i f e s ta t ion . 

Nul doute que l 'Hippodrom?-Thé.1tre sera 
trop pet i t pour contenir lo nombreux publie 
qui t iendra a ass i s ter fl ce g s l a sensat ionne l . 
Toute fo i s , la location reste ouverte jusqu'à 
concurence des places d isponibles au Café 
des Arcades , ,•).">, rue Neuve fl Roubaix. Tél . 
7 4 9 , s i ège social .lu « Radio-Club du Nord 
• » la France ». Cette location est possible 
pour toute ca tégor i e de places , sans frais 
supplémenta ires , aux prix s u i v a n t s • Fau­
teui ls : S fr. : S ta l l e s : 3 fr. : Pourtonrs : 
•J fr. ; 1 " ga ler ies : i fr. ; 2* galer ies : 0 f. 50 

ECHEPENS FRÈRES. fiO. r. de Tg. R i (Tél. 
17.1R). Décorntion d'intérieurs. Enseignes. 4,'id 

Les statistiques paroisste'es 
de 1928 

Voici les ~tatis!iriues de !a vie religieuse 
dans îe?. différentes paroi'«ea de R.-mbai^: 

Saint-Martin. — «og tapteasae, | ; a meeiiairs, ;47 
, <><1|>ullu--s. Kn flS7, i: avaH étv enreîistri; : 131 bar>. 
t temps. 108 mariage*. 111 *ëp:iitnre.--. 
] Notre-Dame. — 134 ûfvtémrt-. S7 nji.-is;es. 18( 
; s.'pultnr^s dont 7:1 d'Iio.pon:e -,'s .1. BWS,-.i,3:e,,. 

•r.', : 17,> bjnt( 
Ii'iT ultur l'Un «e 

175 baptêaae m 8ainte-Ells»beO 
SU sfpalnire*. Kn 
bay'itaaea. l i e nariares, _':: •.é'THiltans. 

Se'.int Joseph. — 1'-- baotéae*. 103 inarieijres. S3 
'imltnres. KL 1027. i avan ,'t-', tnev^tré ; 166 bap-

Mvee, 121 „;,•! sges. "I .. ,« teir-e-, 
fi.Tcré-Coe'tr. — J03 V. tentes, 112 evarfacee, l lù 

*ep:i:tu:r.. Ki ".ve:7. :! ., >-;.i' Y-i'• rareftstra : Sifl bap-

Sa'nt-Sérr-Vre. — ISO Lant-mos, SI ma-iices, SI 
«•'r-iltn-,.*. En !!>'J7. :1 ava't t-M orrc;i.-:tré : KH bap-
tlp'ea, "0 ma-:i :f-. ! 1 .ï s^poltairta. 

S-rt-Jaan-Banfs'e. — :e>i haptéaea. M rarlaraa, 
77 jinultiiTc*. n'es 7:1 à l'Hiaptee Barbieu*. Kn :ue:7. 
Il avait tti earetistrv : i"l baptema. 5o aurUcec 
7« aepaltmretf. TI'P. ie'i à •'h'o^pi-c Btrhlenx. 

Tr's-S'llit-Sfaur.-ten-. — 1M bnntèTe». 133 mv 
riai<.<. ics ..->nlt.i-^. En mttr». il a (U fvt I l'Ho 
piW d,- la Fraternité : 322 b-mte™, et 103 aepal-
turva. tu 10-7. ,: ;> ,'•• r^irecie,*-^ : 10S haptéiBec, 
1-iei m.vna»e«. 1«7 aepnltnren; I l'Hoplt»! : IM '>ap-

n f . . 2SI -ép'ib 
Saint-Antoine. 77 h»n 

8aint-Fran;ois. — 47 Mptêm* 
r.'pultnnx. Kn 1027. i! avait ,'t,: 

4' 

«trnrtPi : C<i baii-

Salat-McHal. — 100 uaipKœes. 35 madacee. 14 
sépultures. Kn 1927. il avait été enregistré ; 91 bap­
têmes. 32 mariajtes, 43 sépultures. 

Saint-Vincent de-Paul. — go baptême;, 1S maria-
e*es. 18 sépultures. En 1927, i] avait été eeircziatxé : 
28 baptêmes. 12 mariages. 14 aépultures. 

An cours de l'année 1928, dans toutes les 
paroisses de Roubaix, 2.066 entant» ont été 
baptisés, 1.009 mariasres ont été eéle?brés par 
le Drètre et 1.430 défunts ont reçu une sépul­
ture religieuse. L'année précédente, on avait 
enregistré 2.173 enfants , 1.000 mariages, 
1.601 sépultures. 

LES BONS VINS. . . J. FOURLINNIE. M, rue 
de Lannoy, Roubaix (Téléphone 2t).62>. 32038 

La deuxième démonstration 
de Germaine de Rouen 

C'est le samedi 12 janv ier que .Mme Ger­
maine de Rouen, répondant au dés ir formulé 
par l'unau'imltt des a s s i s t a n t s , lors de sa 
p i e m i é r e mani fe s ta t ion du 18 décembre, 
viendra à l 'Hippodrome de Roubaix faire une 
deux ième série de démonstrat ions . 

La recet te vie c e t t e s é a n c e sera partagée 
entre différentes œ u v r e s de notre ville, tel les 
i]i:e les Aveug lé s de Guerre, Bureau de Bien­
fa i sance , e t c . 

A ce t te séance , Mme Germaine de Rouen 
s e propose de mani fes ter son pouvoir, non 
seu lement sur les rhumat i sants , mais aussi 
sur d'autres catégor ies de malades . 

Nous donnerons prochainement la date de 
l 'ouverture de la location des p b c e s , qui 
se fera au café de l 'Hippodrome. 

TROP GRATTER C U i T . . . mieux vaut em­
ployer la Pommade Florentine contre toutes les 
maladies de ia poau feczéuias, maux de jambes, 
démangeaisons). Fr i i 7 fr.50, impôt compris). 
Rocher. 32, r i e de Grenelle, Paris, et toutes 
pharmaxics. 32042d 

UN DOUANIER REÇOIT 
LA MÉDAILLE D'HONNEUR des DOUANES 

Il avait été grièvement blessé 
en arrêtant en fraudeur à Roubaix 

Nr.s lecteurs se souviennent probablement 'je 
l'arrestation mouvementée d'un fraudeur, Jus.e 
Melliez, £it le « Graud Djussc. », Agé <Je 2S ans, 
domicilié rue Bernard, cour Duthj-, 22, et su 
cours de laquelle un sous-brigadier des douanes, 
M, Jean-Baptiste Derache. Agé de 30 ans, 45, rne 
Boucicaat, fut blessé grièvement dans une ha­
bitation du 6quare des Platanes, ou le fraudear 
s'était réfugié. 

Arrêté au Stade M^nrecre-Maerteas, par tes 
açents Marcel Hennebelle et Bury, le a Grand 
Djusse » fut écroué, tandis que le courageux 
douanier était hospitalisé d'urgence à l'hôpital 
militaire de Lille. Fort heureusement, M. De­
rache n'était pas atteint d'une fracture dn crâne, 
comme on le craignait tout d'abord, mais U était 
néanmoins grièvement blessé et son état causa 
longtemps de, s éreuses inquiétudes. 

Le Gouvernement voulut récompenser le cou­
rage du douanier et, par un arrêté du ministre 
de» Finances] eu date du 21 décemore 14(28, d 
luitjjit décerné la Médaille d'honneur des douane... 

Mous félicitons M. Jean-Bipt is tc Derache de 
cetfr distinction si méritée et nous faisons des 
vœflx pour sa complète guérison. 

PARQUETS s ' bitume et s r lambourdes. Ra­
clée eje. C. Vandccaveye, 251, rue P"-do-R x . ;;2('i.'>7 

COMMUNIQUÉ 
DE LA CHAMERE De COMMKÏXi 

Documents reçus au cours de la dernière quin­
zaine , 

Warché. — Les matières premières pour la 
filature et le tissage en Grèce ; l i production 
de la laine pour la campagne 1U2S-2!) ; .Situat.ou 
économique en Roumanie ( text i le); en Grèce 
(lainière) : cn Argentine (co;oa) ; en Lgvpte ; 
Relations du commerce français avec les orga­
nismes U.R.r1.?. : les débouchés en Quelle pour la 
bonneterie, de co;on ;"Jl'industrie du tania en 
Grèce. 

Dcuanas. — Modifications douanières à Ccsta-
Rica (bonneterie). 

Exposition internationale 1 Paris de dessins 
industriels? ( t e i d l e s et divers»; règlement. 

Avis dabjud.cations. — Toiies a matelas, toi­
les pour draps et taies d'oreillers, couvertures, 
sommiers ; brodequins. / 

Divers. — Prévision de départs de paquebots; 
demandes de représentation ( France et étran­
ger). 

Ou rappelle que la bibliothèque est ouverte su 
public et qu'U peut être pris connaissance d'étu­
des sur la production de différents centres fran­
çais et étrangers, des tarifs douaniers étrangers, 
code télégraphique, revues, journaux et publica­
tions économi lues et industrielles. Catalogne 
défaille à la disposition dn public. 

C'EST UNE A F F A I R E ! — Consommateurs 
de bière en bouteilles, non encore actionnaires 
de la Brasserie Coopérative de Mons-en-Earœul, 
exigez du livrear la remise du ticket qui accom­
pagne chaque caisse. En échange de 50 tickets, 
il vous sera délivré une Part Coopérative de 
50 francs vous donnant droit à toutes les remises 
sur bière, vins et liqueurs. 33034d 

AU CERCLE MILITAIRE 
La conférence supplémentaire qui sera faite 

aujourd'hui jeudi, par le coioucl Lee-lère, et 
comptant peur la carte de surclassement, aura 
lieu a 17 h. 30. au local du Cercle de Tourcoing, 
Grand'Place. 

NOUS RECOMMANDONS vivement aux Ma­
lades de la Poitrine, aux Asthmatirjues. a ceux 
qui çouuTcnt de* affections do la peau, du sang 
et des voies urinaires, les traitements scientiti-
nur'! et sùr«. les spécialités des Laboratoires de 
ia Fharmacie du Trichon. M. VERHAEGHE. 
docteur a> I'Cniversité de Lille. Renseigremeiets 
t.>is les jour*. Sfen sprecht vUuaacb, 50053 

AVIS AUX ETRANGERS 
11 <-; rappelé aux détenteurs de caries d'iden­

tité d'étrangers, valables pour les années 1027-
102V qu'aux ternies du décret du 20 janvier 
lî ï2s. ils doivent en demender le renouvellement 
au coat i du premier trimestre 1029. 

En conséquence, les étrangers qui doivent rem­
plir celte formalité seront convoqués individuel­
lement par les soins de la Mairie. Les convoca­
tions indicueront les jour et heure auxquels ils 
devront se présenter. Ils sont invités à se cou-
former srrectement à ces instructions. 

Cette disposition est prise dans le propre 
intérêt des étrangers et afin de leur éviter de 
longues attentes aux guichets. 

CONCESSIONNAIRE EXCLUSIF PEUGEOT 
Venant. 'M. Grande-Rue. Ba (T. 14.S4). 37083 

L'ARBRE DE NOËL 
DE LA FRATERNELLE det COMBATTANiS 

ROUBAISIE.MS 
Les personnes qui avaient fait U>*criM lci-rs 

enfants p-»ur les jouets de l'A -!•.•* de Noël et !;< 
se sont pat présentée! rue de l'Hoapice, «raiedi 
dernier 29 décembre, peuvent ent.jf-e le faire 
cette «en ain et jusque samedi ^ro'hain 5 jan­
vier,, à 17 heure», • emier délai. 

Le Conseil d>am:n'«ration rjpclle les quatre 
numéros sortis an firage b i t entre les en'ants 
qui sont venus enx-n)èrne« ou necr-mpagnés d» 
leurs parente prendre le iouct et donnant droie 
à un livret de caisse d'epeergue de 50 fr. Numé­
ros : 1391 - 1138 - SOI - SM. Les gagnants doi­
vent se présenter avee b s l livret rie famille 4S, 
rue de la Gare, jusqu'à samedi 15 janvier, à 
17 heures. 

LUNETTERIE MODERNE. OPTIQUE. José 
« A L'OPTOMtTRE ». ifi» - G'--R«e. Rx t U l e 

POUR LES ENFANTS DU QUARTIER 
DU FONTENOY 

Dimanche, à 15 h., à la cantine scolaire, rue 
Saint-Vincent, a eu lieu.sous la présidence d'hon­
neur de Mmes A. Rrowaeys, E. Desreumeaux. 
MM Desreumeaux et Victor Vandestienne, vice-
présidents d'honcur du Comité officiel des fêtes 
du I'ontenoy, une distribution de jouets. 

Après l'exécution de quelques morceaux par 
l'iieermonie 1« Alliance Musicale», la distribu­
tion commença à la grande joie des 800 enfants 
et des mamans qui ent toutes témoigne lear»-
sat sfactions et exprimé leurs remerciement» au 
Comité qui fait de mieux eu mieux chaque an­
née. Après lu distribution, le président, M. 
Dbondt, remercia les gejaéreux donateur». Il eut 
un mot aimable pour ses collaborateurs et prin-
cioa'ement pour M. Charles Egermont. Il remer 
cia é;alement les membre, du Comité général 
des festivités de quartiers. 

M. Lamère, au nom de t e Comité) félicita le 
Comité du Fontenov, et dit'tout le bonheur qu'il 
éprouve de venir chaque année assister à cette 
fête enfantine. 

Vendredi 4 courant, H 14 h. .",0. au cinéma 
-Leleu rue de l'Aima, séeu.-e gratuite pour l'es 
i entants, tirage de nombreux lots. 

HENAUL1 — AOence utliceelle Oiltête. Htt. 
rut Inkernunn TYlénlw.ne 530 314;!9 

Un incendie fait 7 . 0 0 0 fr. de d é f a i s 
Mardi, vers 1S h-, les pom.iierr f iaient appe­

lés 23, rue des Fossés, où un incendie s'était 
déclaré daus l'immeuble appartenant i M. Gus­
tave Lecomte. cafetier. Le sinistre avait été pro-
voiné dans un garni de l'habitation où loge M. 
Albert Griadck. par on charbon rouge qui était 
tombé dn poêle sur le plancher. A ! arrivée des 
•pompeirs, le fen s'était cou.mimique k deux 
chambres dn deuxième étage. Mais nos vaillants 
soldats dn feu réussirent rapidement * l'éteindre 
à l'aide de seaux d'eau. I , c s dégâts se montent 
néanmoins à 7.000 fr. environ. 

PAPIERS PEINTS et LINOLÉUMS. Choix 
imm Hourez. 1K3. r Kneule. Tél. 26.13. 3201S 

U n a-natenr de lapins 
• l'n diêvaliseur d? clapiers -,i dérobé e'e M. Char­

les Steuhaux, sous-bréejadier des douanes, ,lon::-
cilié a la caserne de la rua de Biida. hait lapins 
vivants qui se trouvaient lians le .couloir d" ectre 
caserne. M. Stcubanx a nerfé! plainte à M. F.s-
her, commissaire de police de peree'.aueuee. qui 
enquête. . _ , -
Courroie « CUIRLIN n brev. SG.D.G. Tél. 001. 
Fabr' Pierre Mkhon. 70. rae G'-Chomin. 21371 

Un TOI de babines de b i n e 
M. Emile Debaere, figé de M ans. domiciUé 

avenue Gustave-Delory, 50, directes* de la fila-
turc « Les Fils de César fo l l e t ». a porté pletintc 
à M. Fisher, commissaire de poliïe' de perma­
nence, pour un vol do bobines de llaine? commis 
é.iie; la nuit ne Insdi i mardi. De- malfaiteur». 
avant enduit de savoD uu ra*teaBj d'une fenêtre 
de l'usinrv l'ont ensuive n u i , nuis par cette 
ouverture, ont dérobé avec i l crochet nn cer­
tain nombre de bobines de laine ayant nn poids 
total de 50 à 55 kilogs et valeim 3.300 francs 
environ. La sûreté eaifnête artireaieat sur ce 
vol. 

« PRODUITS ETERNIT n. Ed. Hannouillc-
Wyffels. 5. avenue HonDart, CRl<!X. - Télépho­
nes Roubaix 2H.33. Croix GG.I 29146 

TÎMB.Î.ES ANTITUTE'-CUXEr '.e, ,. -
Cants des ircsrtècrs dn Trirlinn. Vrr*. d'Ialy, de 
lu place Edonard-Ronsse! peuvent t '.--."S tç procu­
rer d,*s (irahres ant;tubeetrj!oee-e ;i ,j :rsoc*. pour 
vitr:nes. soit an sièpe du Coro;té. Jlt». roo de l'Êseile, 
o.i au déb:t de tabac. 1 -4. r;:,i ,!l l'Kpcule. 

LFS ANCIENS SOUS-OmcIEES (76e Sactlon). 
— Vend ii . rcuBtm tgréu.rze des socit'Mirei au 
stacv habituai, 107. me des Arts, à 20 i.: ; Compte-
rendu de la fêta dn 16 déeembr*. questions diverses, 
cotèsatioDs et tombola. 

RADIO-CLUB DU NCED DE LA ITtANCE. — C» 
soir, à 19 b. 30. 53. rne Neuve, cour* de préparation 
militaire par le serjent-radio UeffhvaC, du l«o Génie : 
Kotions ïéoérsles de T.S.r. 

NOUS RAPPELONS et nos lecteurs que les 
petite» anoone-e» peuvent être déposées cher M. 
Uénnrd. 77. n e Saint-Antoine. Roubaix 2023(5 

ORPHÉON DES ANCIENS COMBATTANTS ET 
SOLDATS. — C»main >oir jeuJi, i 7 henres 30. rope-
t'tioo pour le crLcert d'hiver. v 

CERCLE BÉtANOEB. — P..e:'n:on mensuelle t6né 
ra:,'. -e soir, à 19 h au. sa sièje, 17J, ru» du Co'.-
léïe. 

GRANDE HARMONIE. — Vendredi 
20 henres, rér-etitlon seênersle. 

» 
CROIX 

,«i» 

CONFÉRENCE DE M. L'ABBÉ BAYART 
M. l'abbé Bayart. curé de Saiut-Joseph, à Ron-

bai^ donnera sa conférence mensuelle ce soir, 
jeudi, à 20 h., en l'église Saint-Martin. A cette 
réunion d'hommes et de jeaaen gens, les dames 
seront admises. 

UN VAGABOND EST ARRÊT*. — Louis Mén.ai, 
43 ans, eans profeeaion. ni domicile fixe, a été arrêté, 
mercredi matin, "rue de eu Makeeleree et déféré ensuite 
à Liile. 

A L'UNION MUTUELLE CBOISISBTNE. — Los 
Foeèétaères en retard danà le peveeuent de leurs cotisa­
tions 192â doivent effèectuer le» paiements à l'assem-
bît-e ffénéraîe erni anra lien le samedi 13 janvier, an 
sièfte social. I.'éehanre des (srtee annne:>s se fera 
ér-hvieiit «Tt cours de cett* réunion. 

COFFRES-FORTS 6RUSÔN 
" RUE ROYALE. L I L L E 
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Le mystérieux 
GUY 

inconnu DETERAMOND 
j e vous le Jure, répondit s-pavement 

l 'off ic ier . . . auss i tô t que Je m e serai lavé d«-
r i n f a m e conrtamnittlon qni nè«e sur mol je 
ir«'ocenperal de G i n e t t e . . . c e que voua a v e s 
fai t ponr mol . Je le rendrai an centuple â 
votre Al lé . . . je fcerai son péte d a n s les mau­
va i s Jour».. . 

Les deux h o m m e s s 'embrassèrent . 
^ Dieu vat ! mon l ieutenant ! 

Pendant ht nuit , les porte* d e la prison 
m a r i t i m e s 'oovrlrent d e v a n t r e n s e i g n e . 

Grâce a la compl ic i t é de son gardien, 
a v a n t .ine l 'a larme eOt é t é donnée . Il avait 
réuss i i gag>œr Marse i l le et a s 'embarquer 
sar un des nombreux nav ires qui qui t tent 
t chaque Instant le port. 

Quelques s e m a i n e s plus tard. 11 foulait le 
s/il bnspltai ler de l 'Amérique. 

C é t s l f la que c o m m e n ç a i e n t les difficultés 
Sar ce t t e terr* d'exi l , s a n s arrent . «ans 

re lat ions parlant l'anitlala Juste a s s e z ponr 
s e faire comprendre , qu'al la i t deven ir Paul 
de Varel l les 1 

Tout antre aurait reculé d e v a n t une t i e b o 
ftuxbumaine. 

i l j s j l i ra « 'aat ua» l a i o u i e û t courbé U 

tê te sous la Hère apostrophe dont ses ancê­
tres ava ien t etngH l'orsucil abat tu de l 'enne­
mi : 

Va Victis ! 
Il possédai t la plus grande force-, la l iberté. 
Sa vo lonté viendrait à bout du reste. 
C'était l 'époque où le g o u v e r n e m e n t a m é ­

ricain met ta i t ces i m m e n s e s territoires de 
l'Ouest â la disposi t ion des co lons audacieux. 

Il s e fit c o w - b o v . Il parcourut, de l 'aube 
au crépuscule , les p la intes infinies, à la 
poursuite des chevaux s a u v a g e s , le rifle sur 
l 'épaule , l e lasso autour de la ce inture , cou­
chant s o u s la tente , courant perpétuel lement 
mil le d a n g e r s , et d i sputant pied a pied aux 
Ind iens , les prairies fert i les où paissaient 
d'Innombrables troupeaux. 

C'était d a n s ce t t e vie aventureuse , où l'œil 
ne doit Jamais faillir, où la main ne doit 
Jamais trembler, qu'il ava i t acquis ce saie g 
froid e t c e t t e adresse qui lui ava len t permis 
de sauver , c o m m e on s'en souv ient , à la 
hauteur de la rue d'Hautevi l le . les deux jeu­
n es filles imprudentes et leur f e m m e de 
c h a m b r e , en ruant, du haut d'un omnibus , 
d'un coup de revolver, le cheval emba l l é 
qui a l la i t l e s écraser. 

Cependant , au bout de v ing t a n s de travai l , 
acharné , 11 ava i t fait fortune, c o m m e il s e 
l 'était Juré. 

Ce fut alors qu'il résolut de rentrer en 
France e t de chercher à éclalnrir I* m y s t è r e 
où ava i t sombré son honneur. 

A force de réfléchir, pendant de longues 
nuits d ' insomnie . Il s 'était pénétré de cvttr 
convic t ion que la baude internat ionale de s 
e sp ions qui é ta i t parvenue â voler les plaus 
d es submers ib l e s l 'avait sacrifié; ponr s a u v e r 
quelqu'un des s i e n s , e n daugtT. ._ ^ 

l .a preuve de ce t te abominab le machina­
tion ex i s ta i t c er ta inement quelque part. 

11 fal lait la retrouver, fût-ce au prix 
d'efforts s u r h u m a i n s , auprès desque l s l 'éner­
g ie qu'il venait de déployer pendant ces 
longues années de lut te quot id ienne ne serait 
rien. 

Mais il n'hésita pas tin seul ins tant . 
Il confia son explo i tat ion â nn h o m m e sûr, 

et décida de s 'embarquer a la Nouvel le -
Orléans pour revenir en France , muni des: 
papiers d'un des régisseurs , J o n a t h a n - W i l ­
l iam Forster. 

Mais au m o m e n t de met tre le pied sur 
le paquebot qui deva i t le ramener dans sa 
patrie, Paul de Varei l les tressai l l i t . 

I! avai t aperçu sur le pont deux des ins­
pecteurs qui l 'avaient arrêté anix gorges 
d'Ollloules, et a c c o m p a g n é dans son doulou­
reux v o y a g e de Toulon â Paris . 

C"é(alt bien e u x , revenant de quelque 
mission secrè te en Amérique . 

Il ne pouvait s'y tromper. 
C o m m e n t s e trouvaient - i l s la î 
Quel le s ingul ière Ironie du sort les m e t t a i t 

a ins i sur sa route, fa i sant surgir, tout à 
coup , d e v a n t lui le passé terrible, a lors qu'il 
al lait e s s a y e r de l'effacer ? 

Il ne s e soucia i t point de faire la traver­
s é e en leur c o m p a g n i e . 

Puisque du premier coup d'œil II les avait 
reconnus, étal t - i l imposs ible que. de leur 
coté , l l s ne se rappelassent point leur prl 
sc.nnifT d'autrefois ? 

Il ava i t bien c h a n g é cer ta inement depuis 
v ingt a n s . 

SOD te int M M pur la v ie perpétuel le eu 
plein air-, les r ides qui t raversa ient m a i n t e ­

n a n t s o n frout, s e s c h e v e u x «rrlsonnants a u x 

t empes , sa carrure épaiss ie , sa longue barbe 
rtmsM incul te de cove-boy ne lui valent la i ssé 
qu'une ressembla Lee bleu lo iuta ine a v e c l'en­
s e i g n e mince , é légant et Imberbe ,1e Toulon. 

Mais 1? mét i er de eea h o m m e s n'était-i l 
pus j u s t e m e n t de retrouver les phys ionomies 
à travers leurs mult iples c h a n g e m e n t s ? 

Aussi , si Ciilme fflt-il en face du danger , 
jugea- t - i l inut i le de i m e r ce t te aventure . 

Bat tre prinlenimt-et en retraite n'est pas 
fuir. 

Il laissa donc le paquebot gagner la pleine 
mer a v e c les pol iciers . 

Lie l endemain , uu navire' marchand, le 
Bluck Old Dog. devai t quitter le port de la 
Nouve l le -Orléans . 

Il parvint a décider le cap i ta ine à l 'accep­
ter c o m m e passager . 

Deux s e m a i n e s plus tard, il descendai t , 
en gare de Lyon , du rapide de Marsei l le . 

En un quart- de s ièc le , Paris avai t bien 
c h a n g é . Des voles neuves s 'étalent ouvertes 
de tous c&tés, bordées d ' immeubles g igan­
tesques . 

Des t r a m w a y s é lectr iques l e s parcouraient 
en tous s ens . 

Le Métropol i tain s i l lonnai t l e s en tra i l l e s 
de la grande vilte. 

IHs automobi les , réal isant tout a coup un 
progrès e^ue l'on eût jugé imposs ib le quelqnes 
années pins tôt. encombraient les rues an 
point qu'on n'y pouvait plus passer sans 
péril. 

Paul de V'nreilles é ta i t né et ava i t grandi 
aux Bat ignol les . 

C'était, â ce t t e époque- ia , un coin tran­
qui l le e t c a l m e où de pet i tes habi ta t ions 
s 'é levaient an mil ieu d'arbres sécu la ires , de 
jardins verdoyant* et de terrains v a g u e s . 

I! décida de s'y rendre, at t iré autant par 
les souvenirs heurenx de sa j e u n e s s e s tudieu­
se que par la crainte de se trouver d é p a y s é 
dans les quart iers nouveaux . 

U grimpa donc sur l'Impériale dn premier 
omnibus qui y conduisai t 

Mais voilà qu'au m o m e n t où. p longeant 
dans le tourbillon de l ' immense c i té , il allait 
se perdre au milieu du remous formidahle 
de la foule, il s 'apercevai t u e t t e m e n t que 
quelqu'un s'était a t t a c h é fl s e s pas. 

Avait- i l é té é v e n t é par les a g e n t s français 
sur l 'es tacade du porf de la Nouvel le -Orléans? 

Le capi ta ine d«i Black Old Dog s'êtalt-11 
v e n g é des pet i ts ennuis qu'il lui avai t causés , 
pendant la traversée , en s 'empressant de l e 
s i g n a l e r a la p o l i c e ? 

Voe a n g o i s s e terrible lui tenai l la le cœur 
tin ins tant . 

Dans sa patrie, il n'était qu'un misérable 
parla, un malheureux, cr iminel , sur lequel la 
main impi toyable de la jus t i ce était toujours 
I. vée. 

Mais 11 maîtrisa auss i tôt son émot ion. 
Les papiers de son régisseur lui donnaient 

la personnal i té d e J . - W . Forster. voyageant 
pour son plaisir, e t , c o m m e v ingt a n s pins 
tdt, an moment de son arrestat ion, le ser­
v ice de l 'anthropométrie ue fonct ionnai t pas 
encore, U étai t a peu près imposs ib le d'iden­
tifier le fermier américa in a v e c le traître de 
Tonlon. _ « 

Néanmoins , U deva i t se t en i r sur se» 
i:a n ies . 

Tenter de fuir, da se dérober, d'échapper 
â la filature, c'était risquer de brusquer une 
arrestat ion fâcheuse , où U serait obligé d'en­
trer daus des expl icat ions inut i les . 

Grâce au pet i t miroir de poche dans lequel 

il affectait de contempler , a v e c une compla i ­
s a n t e coquetter ie , '.es favoris bruns , qui . sous 
le rasoir expert d'un coiffeur de Marsei l le , 
ava ient remplacé sa barbe rouss- . U ne per­
da i t pas un m o u v e m e n t du policier. 

Plus ieurs lo is , celui-ci avai t eu l 'occasion 
de lui met tre la main ou collet. 

Il ne l 'avait cepenrïr.nt pas fait. 
Après l ' incident du cheval emporté , il 

1 avait m ê m e la issé se perdre dans la foule, 
se dérobant aux acc lamat ions qui ava ient 
salué son, peste et s 'était abs tenu d' interve­
nir . 

Le mouchard bés-ifait-il à n i n «Mi l le en 
lui l 'homme qu'il cherchai t '!... 

Avait-Il pour miss ion do s e rendre s imple 
ment c o m p t e de ce qu'était cet étranger, 
débarquant inopinément t Paris ':... 

Toutes les h y p o t h è s e s é ta lent possibles . 
Aussi résolnt-II de laisser les événemen;. -

s accomplir , s a n s e s s a y e r de les prévenir. 
Il é ta i t toujours ternies d'aviser. 
Un ennemi é v e n t é n'est pas dangereux . 
Ce Put ainsi qu'il arriva I l'hAtel de la 

rue Biot où. pour se reposer des fa t igues de 
sa nuit p a s s é e en chemin de 1er. il demanda 
une modeste chambre . 

Dui premier coup d'sxeS i! avai t reconnu 
l 'agent sous son dégu i sement d e gurçou. 

Déc idément , c'était bien il lui qu'il e u 
voulait. 

Alors, il jngea prndent de se libérer de 
ce t t e «nrvrl l lancf g ê n a n t e et de s 'évader, 
sans att irer . i t tent îon de son é t range c o m -
pagnon. 

Cn nide Inattendu vint â sou secours . 


